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C d l’ é i d élè iti d i iComprendre l’expérience des élèves : une position de principe

L’activité des élèves comme 
éénigme
« Un état bien dangereux : croire comprendre »
(Paul Valéry)?
L’activité « réelle » des élèves

?
Lactivité « réelle » des élèves 
est non réductible à nos 
catégories d’enseignant :catégories d enseignant  : 
faire un « pas de côté » / ces 
catégoriescatégories



1. Le « monde des élèves » en EPS 

2. L’enquête sur le « cours d’expérience » des élèves 

3. Incidences pour l’enseignement et la formation des enseignants 



1. 
Le « monde des élèves » en EPS 

Quelques caractéristiques… et quelques exemples

1. Des expériences qui « débordent » celles visées par l’enseignant grâce aux 
dispositifs d’apprentissage

2. Des expériences fluctuant sur un continuum entre « doute » et « certitude »… 
une « fragilité / instabilité » des modes d’engagement et des connaissancesf g / g g

3. Des expériences fondamentalement façonnées par la relation aux autres élèves

4. Des expériences « connectées » à d’autres expériences scolaires et extrascolaires 
qui font (ou non) « histoire » (cf. N. Terré)



1. Des expériences qui « débordent » celles visées par l’enseignant 
grâce aux dispositifs d’apprentissageg p f pp g

CO : lorsque l’enseignant désigne les lignes à suivre… (Mottet, 2015)

« CO classique » « CO surligné »



CO : lorsque l’enseignant désigne les lignes à suivre…
l’élève regarde la forme du trait (Mottet, 2015)

Chercheur : donc là tu fais quoi ?
Elève : « là je passe le cours d'eau, je me dis 
je vais arriver à faire avec les petites j f p
vaguelettes au niveau du plan, j'essaie de 
trouver des éléments en fait mais je n'arrive 
pas à les voir, je ne vois pas les p j p
vaguelettes... je m'arrête.
… en fait j'essaye de retrouver les formes 
géométriques depuis la deuxième séance, 
c'est vraiment les formes géométriques qui 
me parlent (…) en fait, dès que je vois 
quelque chose de rond, de carré, de triangle 
de rectangle, ça me marque… »



Badminton : Pour le prof. : « disputer un match et évaluer ses coups 
gagnants / perdants » grâce à une fiche d’’observation
(Saury et Rossard, 2009)

P l’élè li l fi hPour l’élève : « remplir la fiche », 
« mettre des croix partout »

«mettre des croix dans toutes les 
zones du terrain », 
« pour moi [compter les points] c’était 
pas trop important… (…) surtout ce 
que je me dis, c’est qu’il faut qu’on 
tire bien dans toutes les zones »
« c'était surtout d’atteindre les 
carreaux du fond parce que pour moi, 
c'étaient les plus durs »



2. Des expériences qui fluctuent sur un continuum entre « doute » et 
« certitude »

Disque : trouver le « bon » sens de rotation du disque… un problème 

Extraits des consignes de l’enseignant

simple… (Huet & Saury, 2011)

CS : Maîtriser la trajectoire aérienne du

Extraits des consignes de l’enseignant 
(présentation collective de la tâche) : 

« Donc l'objectif comme les autres ateliersCS : Maîtriser la trajectoire aérienne du 
disque

RA 1 : Le disque quitte la main  lanceuse 
l’i d

« Donc l objectif comme les autres ateliers, 
prise de performance, mais la question que 
vous allez vous poser, c'est dans quel sens on 
fait tourner le disque ?par l’index

RA 2 : Le disque est animé d’une 

fait tourner le disque ? 
(…) faire au minimum cinq six jets (…)
(…) Posez‐vous la question : quel est le plus 
efficace, est‐ce que je lance mon disque

rotation inverse au sens de rotation du 
lanceur (sens des aiguilles d’une montre 
pour un droitier) 

efficace, est ce que je lance mon disque 
dans le sens des aiguilles d'une montre ou 
dans le sens contraire des aiguilles d'une 
montre ? Alors pour ça vous faites des essais, p ç f ,
et à la fin vous notez les deux ou trois 
meilleures performances. » 



Disque : trouver le « bon » sens de rotation du disque… un problème 
simple… (Huet & Saury, 2011)

« Bon sens » = aiguilles d’une montre«Bon sens » = inverse aiguilles d’une 
montre

TEST 1 TEST 2

COMPARAISONCOMPARAISONCOMPARAISONCOMPARAISON

« Bon sens » = 
aiguilles d’une 

montre



Disque : trouver le « bon » sens de rotation du disque… un problème 

simple… pas si simple ! (Huet & Saury, 2011)

« Bon sens » = aiguilles d’une montre«Bon sens » = inverse aiguilles d’une 
montre

p p p

2. Premiers lancers

1. Ce qu’a dit le professeur lors de la précédente leçon

3 Validation implicite de l’enseignant3. Validation implicite de l enseignant

5

4. Contradiction et assurance de Pierre

5. Questionnement de l’enseignant (pas de validation)
6. Essai sans lancer

7. Performances de Pierre

8 Contradiction de Pierre

11

9. Désaccord affiché de l’enseignant 

8. Contradiction de Pierre

10. Connivence de l’enseignant / 
11. Explications de l’enseignant

13 Fiche de perf

Pierre

12. Démonstration Enst.

13. Fiche de perf

14. Expérience en hand‐ball  : 
tir à la hanche



CO : une fluctuation du sentiment d’être « sur la bonne route » et d’être 
« capable de se situer »… (Mottet, 2015)

Alors là je ne Alors là je ne 
sais pas dusais pas du 
tout où je 
suis…

Je pense Je pense p
être à peu 
près par là 
mais…

C’est bon 
je suis sur 
le bon 

cheminchemin…



CO : une fluctuation du sentiment d’être « sur la bonne route » et d’être 
« capable de se situer »… (Mottet, 2015)

… générant des « mondes d’orienteurs » très différents

Jugement 
subjectif

Carte / 
terrain

Sensations 
de vitesse 
de course 

Activité 
des 

autres

Indices 
saillants 
surprts

Confort 
corporel

Tps de 
parcours 
perçu

Boussole Souvenir 
d’expces 
passées

Etre sur la 
bonne 
route +++ ‐ ‐ ‐ ‐ ‐ ‐ ‐

Etre 
approx surapprox. sur 
la bonne 
route

++ + + + + + + +

Etre perduEtre perdu 
et 

incapable 
de se situer

+ ++ ++ + + ++ ++ ++



3. Des expériences fondamentalement façonnées par la relation aux 
autres élèves 

Exploration des comportements et modélisation des compétences des 
autres un réseau de « ressources pour apprendre »autres  un réseau de « ressources pour apprendre »
(Huet & Saury, 2011)

Attends attends regarde
Je sais pas s’il 

faut courir 
vite...

Attends attends,  regarde-
moi je vais te montrer 

comment lancer !

Faut pas qu'elle soit comme ça 
ta main [paume vers le bas]. 

Oh ! Comment il 
a accéléré ! Oh ! 
Oui il faut courir

Faut que tu le portes comme ça 
l'truc [le disque] Enfin, faut pas 

que tu le portes ! 
Oui, il faut courir 

vite! 
Je sais pas 

comment faire pour 
aller plus loin ! Çaaller plus loin ! Ça 

m'énerve ! 



Ex.2. La confiance mutuelle au cœur de la coopération entre les élèves 
(Evin, 2013)

Grimpeur : Raphaël Assureur : Nicolas

Et puis là je crois qu’il y a le prof qui va 
i R h ël il j

Là j’étais un peu bloqué parce que je ne 
savais pas trop comment faire et puis je 
disais à Nicolas de ne pas parler avec les venir parce que Raphaël il a toujours 

peur, il aime pas descendre, lâcher la 
prise et puis que je le descende. Il aime 
pas ça parce qu’ il a peur que la corde

disais à Nicolas de ne pas parler avec les 
autres à côté (…) je me dis, s’il parle trop 
avec elles et qu’il ne fait pas attention je 
risque de tomber et de me faire mal

Là je lui disait que j'étais arrivé et qu’il 
fallait qu’il bloque et là le prof il me disait 

pas ça parce qu’ il a peur que la corde, 
comme ça elle lâche ou que mes mains 
elles glissent, pas qu'avec moi, avec 
tous les élèves et moi aussi mais j'ai

q f

de tout lâcher parce qu’il avait bloqué et 
puis j’avais pas trop confiance de tout 
lâcher parce que Nicolas il est un peu 
bl t i ’il f i it

tous les élèves et moi aussi mais j ai 
réussi à surmonter cette peur

blagueur et puis s’il ne faisait pas 
attention à ce qu’il faisait ou que par 
mégarde il lâchait…

Une évolution de la coopération dans le temps dépendant de 
l’évolution des relations de confiance mutuelle



2. 
L’enquête sur le « cours d’expérience des élèves » (dans les 
recherches)recherches) 

Une conception théorique de l’activité des élèves accordant une 
l t l i ifi ti tiplace centrale aux « significations en action » ou « cours 

d’expérience » (Theureau, 2006)

Un « observatoire » du cours d’expérience
Le recueil de « traces » continues de l’activitéLe recueil de « traces » continues de l activité

Des entretiens de « remise en situation dynamique » 
( f i )(autoconfrontations)

Des notions et catégories d’analyse de la dynamique du g y y q
« cours d’expérience »



Le recueil de traces continues de l’activité (vidéo, audio, carnets de 
bord )bord…)



Des entretiens de remise en situation dynamique : « et là…, et là… » 
(entretiens d’autoconfrontation)(entretiens d’autoconfrontation)

Et là à ce moment
qu’est‐ce que tu fais…? 

Qu’est‐ce que tu te dis ?...  et 
là… ? et là à ce moment… 

?? Autoconfrontation 
sur traces vidéo

« Je voulais que Raphaël m’apprenne à 
faire le nœud en huit parce que je ne 
m’en souvenais plus J’en avais déjà faitm en souvenais plus. J en avais déjà fait 
les autres années quand on en faisait 
mais là je ne m’en rappelais plus (vidéo 
…) Et là il me montre comment faire le…) Et là il me montre comment faire le 
nœud, il m’explique qu’il faut prendre une 
longueur de corde à peu près équivalente 
à la longueur de ma jambe (vidéo…) Et là g j ( )
après je vais réussir … »



Un questionnement visant à FAIRE DECRIRE l’action en cours du point 
de vue de l’élèvede vue de l’élève

Aider l’élève à se « remettre en situation » et à raconter mimerAider l élève à se « remettre en situation » et à raconter, mimer, 
commenter, ce qu’il vient de vivre

Adopter un mode de relances et reformulations connectées au 
vécu (dimensions corporelles : sensorielles, émotionnelles…)vécu (dimensions corporelles : sensorielles, émotionnelles…)

Un questionnement « en structure » ou sans contenu (« viséeUn questionnement « en structure », ou sans contenu (« visée 
à vide ») (Vermersch, 2012, 2013)

Sans hypothèses ni demandes de confirmationSans hypothèses ni demandes de confirmation

Exempt de la question du « pourquoi » ?



Un questionnement visant à FAIRE DECRIRE…

La succession des actions (pratiques / mentales) qu’il 
accomplit (ou unités de cours d’expérience)

Les actions pratiques (« qu’est‐ce que tu fais là ? » )

accomplit (ou unités de cours d expérience)

Les actions pratiques (« qu est ce que tu fais, là ? »…)
Les communications (« qu’est‐ce que tu dis, qu’est‐ce 
que tu veux dire, là… »)
Les focalisations (« sur quoi es‐tu concentré ? », 
« qu’est‐ce que tu regardes ? », « sur quoi te centres‐tu 
? )? »…)
Les interprétations (inférences, raisonnements en 
situation) : (« qu’est‐ce que tu te dis là ? » « qu’est‐cesituation) : (« qu est ce que tu te dis, là ? » « qu est ce 
que tu as compris à ce moment ? »…)
Les émotions et sentiments (comment ressens‐tu cela 
? », « qu’est‐ce que tu ressens… », « comment te sens‐
tu ? »



Un questionnement visant à FAIRE DECRIRE…

Les phénomènes propres au « cours d’expérience » en référence 
à la notion de « signe »

« Structure de 

à la notion de « signe »

« Situation significative  « Nouveaux 

ConnaissancesConnaissances

préparation »

Élément

g f
pour l’élève » possibles futurs »

Préoccupations 
(E)

Connaissances  
en construction 

(I)

A (A)

Élément 
significatif 

(R)

Attentes (A)

Connaissances Connaissances 
déjà‐là (S)

Action, 
Interprétation, 
sentiment… (U)sentiment… (U)



Reconstruire le cours d’expérience des élèves

Descriptions et modélisations de différentes 
dimensions de l’activité des élèves

Modes d’engagement dans les situations g g
d’apprentissage
Construction de connaissances

Modes d’interaction et de coopération
…



3. 
Incidences pour l’enseignement et la formation des 
enseignantsenseignants

Une ressource pour étayer le développement 
d’une compétence à EN(quêter)SEIGNERp (q )

L’analyse de l’activité des élèves au carrefourL’analyse de l’activité des élèves au carrefour 
d’enjeux de formation, de recherche et 
d’innovation en enseignementd’innovation en enseignement



Une ressource pour étayer le développement d’une compétence à 
EN(quêter)SEIGNEREN(quêter)SEIGNER 

Aider les élèves à « revivre » et « mettre en mots » leurs 
expériences d’apprentissage…

(pour l’enseignant) :  comprendre l’élève « du dedans » 
pour ajuster son intervention

(pour les élèves) : s’approprier leurs propres expériences et 
comprendre celles des autres

… oui mais comment ?



Un questionnement de l’activité des élèves centré sur leur 
expérience et non (directement) s r les conten s isés

Des mini‐autoconfrontations et mini‐explicitations « sauvages » 
d l l ( f V h 2013)

expérience, et non (directement) sur les contenus visés

dans la classe (cf. Vermersch, 2013)

Des pratiques réflexives « sans réflexion », « sans analyse » 

« Doubler sa vidéo » en revivant l’action à haute voix : ce que je 
fais, ce que je ressens, ce que je perçois… « pas à pas » (pauses)

Raconter « son histoire » (de parcours ce CO, de voie…)

Des pratiques de tutorat et d’apprentissage coopératif 
« centrées sur l’expérience »

Un nouveau « rôle social » : l’interviewer compréhensif (des EdE 
et autoconfrontations entre élèves)

Un espace d’inventions ouvert !!!



L’analyse de l’activité des élèves au carrefour d’enjeux de formation, de 
recherche et d’innovation en enseignementrecherche et d’innovation en enseignement

ENSEIGNEMENTENSEIGNEMENT
Développement
de compétences à

Mise en œuvre de 
recherches collaboratives

ANALYSER / COMPRENDRE
L’ACTIVITE DES ELEVES 

EN EPS

de compétences à
EN(quêter)SEIGNER

recherches collaboratives
conception de dispositifs 

innovants 

FORMATION RECHERCHE

Appropriation de 
méthodes de recherche

comme instruments pour l’enseignement 
(et la production de connaissances)

Un espace d’inventions ouvert !!!
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